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Déclaration de la Gamme^ & EfcheSe de Aùifque. 
Chapitre premier. 

T Our commencement de 
\ noftre Infti'u<ftion,ou fô- 
fy'J dément de Mufique: il eft 
r necefiaire à la perfonne 



qui defirc apprendre c’eft 
Hpâ art de fçauoir la Gamme, 
| tant à droit qu'a rebours, 
■fl Et pour icelle cognoîftre 

__ _ } fault entendre qu’il n’y a 

guc lept lettres discrètes qui font G,A,^, ou b, C, 
D,E S F, tcfquclles fe répéter fur la main par trois fois 
fuyuant l’ordre de iadi&c Gamme qui eft telle. 

G vt,A ré, ^ mi, C fa vt, D fol fé,E la mi, F fa vt. 
g fol ré vt, a la mi ré, bfak} mi,cfolfavt, d la fol ré, 
cia mi, ffa vt. 

gg fol ré vt, aa la mi rc, bb fa ^ mi, cc fol fa, dd la fol, 
ce la. 

Quant aux lettres ioinétes auecles voix (comme leG, 
de G vt, ou de g fol ré vt, & toutes les autre s) elles ne 
feruent de rien pour chanter, fin on les deux de b fà 
mi': comme il fera plus amplement déclaré cy apres. 

Des ftx voix de toute Mufique. Ch.tp. 2. 

N toute Mufique (tant pleine que figurée) n’y 
a que fix voix: à fçauoir vt,ré,mi,fa,fol,la. lef- 
bfy-l quelles montent, & defcciident de dedudiôs 
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en autres, tant par ^quarré, Nature, que par b mol: 
comme verrez parla main, & Elchcüe des dix reigles 
&dix efpaces, par laquelle main, ou Efchellepourrés 
cognoiftreladifférence des clefs, & voix de toute 
Mufique, 
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Efdhelle de toute 'Æujique, 
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Clefs principales- 1 
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Nature. 


Ld différence qu'ily a entre U m.tm & fEfcheÜe 
de Muftque. Chitp. 3. 


Our ce qu’aucunes fois, ( & le plus fouucnt) 
nous trouuonsplulïeurs voix , tant par déf¬ 
ions que pardclfus la Gamme: de forte qu'il 
eft conuenable (pour la partie de la Baffecontre) pré- 
dre pour D fol ré, D la fol ré, pour C fa vt, C fol fa vt, 
pour^ mi, B fa^mi, pour Are, A la mi ré, pour G vt, 
G fol ré vt, &C d’auantage F fa vt,que nous difons eflre 
deffous la Gamme. Et pour la partie duDeifus quand 
noustrouuos quelque voix pardclfus cela, il faut pré 
dre pour cc fol fa, cc loi fa vt, pour dd la fol, dd la fol 
ré, pour ce la, ee la mi, & fuyure félon la Gamme. 
Quand il fetrouue quelques notes qui foient encore 
plushaultes que ce que nous auons dit. Lcfquclles 
voix (tant par deffous, que pardclfus) ne font expri¬ 
mées en la main precedente. Pour celle caufe auons 
mis la deffufdiéle Elchclle de Mufique, à celle fin que 
publiez eflire des deux ce qu’il vous femblera le meil¬ 
leur. De la Taille, ôiHautecontre, elles nefontfubie- 
tes à ces rcigles précédâtes, par cc qu’elles font lîtuecs 
entre le hauit, & le bas. 

Des fept %'t, CT* de leurs différences . Chap. 4. 



L y a fept vt en la Gamme, qui font G vt, C fa 
vt,F fa vt,& g fol ré vt le bas,c fol fa vt, f fa vt, 

__ & gg fol ré vt le hauit: Diuifecs en trois diucr- 

les fortes, dont il en y a trois de ^ quarré, qui ont la 
















































































lettre de G comme G vt, &c g g fol ré vt le hault, & le 
bas Deux de Nature, qui ont la lettre de C comme 
C fa vt, & c fol fa vt. Deux de b mol qui ont la lettre 
de F comme F fa vt le hault,& le bas.Lefquels,& cha¬ 
cun d'eux gouuçrnent cinq voix,qui font la,fol,fa,mi, 
ré,Toutes fubieéks, ficdcpédantes de vt, qui fait la fi- 
xiefme voix,de forte que toutes voix defcédantes fur 
l vt de g fol ré vt,font chantées par ^ quarré, fur l’vt de 
c fol fa vt, font chantées par Nature, fur lvt de ffa vt, 
font pareillement chantées par b mol. 

Pour apprendre à defeonter. Chap. 5 . 


Aultfexercerfouuentesfois fur celle Garn¬ 
ie me,pour plus facilement entendre le demeu 
tant,de forte que fi on vcult fçauoir parquoy 
ie chante le la,de d la fol ré,qu’il defeonte depuis ledit 
îaiufques àvt, difant la, fol, fa, mi, ré, vt.Defcendant 
deuers G vt, lors il trouuera fur lequel vt,Icdit la tom¬ 
be: adonc il pourra facillcmcnt cognoîftre qu’il chan¬ 
te par b mol, par ce qu’il chef fur lvt de F fa vt, qui eft 
vn vt de b mol. En apres pour fçauoir le fol dudit d la 
fol ré, qu’il defeonte pareillement dilant fol, fa,mi,ré, 
vt, il trouuera qu’il fe chante par quarré en l'vt de g 
fol ré vt. Et finalement le ré qu’il defeonte difant ré vt 
il trouuera qu’il fe châte par Nature, en l’vt de c fol fi 
vt. Ainfi faut il defeonter de toutes les aultres voix,fie 
fault toufiours defeendre depuis la voix que l’on veut 
fçauoir iufques a vt, félon l’ordre de la, fol, fa, mi, ré, 
vt. Pour fçauoir par quel vt, Iadidtc voix fc chante. Si 


on demande parquoy fc chante l’vt quel qu’il foit, il 
ne fault point defeonter, par ce qu’il ne defeent point 
plus bas, fault feulement regarder s’il cft de quarré, 
ou de Nature, ou de b mol, lequel vt fc chante, & ie 
gouuerne par foy raefme. 

Des trois clefs. Chdp. 6 . 


l L y a en apres trois clefs differentes l'vne de 
0 laulrre: co mpofees furies trois vt, ad ffi diffe- 
rentes. La première de F fa vt, le bas, b mol, 
propice aux Baffecontres, feulement figurées le plus 
fouuat ainfi (a) & aucunef-fois ainfi (b)La fécondé de 
c fol fa vt, qui eft Nature, propice pou ries Tailles, & 
Hautccontres, & aucunef fois aux BafTecôtres, & aux 
deffus fîguree ainfi (c) La tierce de gg fol ré vt le hault 
^ quarré propice pour les dcflus, figurée ainfi (d) Par 
lefquellesonpourraauoirlacognqifrar.ee des notes, 
qui 1erôt plus hautes ou plus balles que lefdiétes clefs, 
lcfquclles clefs font toufiours en reiglc,fi£ fault dc(cô- 
ter depuis la ligne,ou eft afsife la cleh iufques à la note 
fu yuan te la G âme, tant fur les efpaces ,que fur les rei- 
gles.Si la note cft par defïousîa clef, fault pafeillemct 
defeonter depuis la clef iufques â la note,difant la Ga¬ 
me au rebours: alors vous cognoiftrés facilement 1 al¬ 
lier te de voftre note. 























6 


Vit b mol mk apres la cleft 


7 * 


I apreslaclefvoustrouuczleblcqucleft al- 
1 fis toujours en b fa ^ mi, Alors il faudra cha~ 

M lM ter par b mol,& par Nature, l’vn apres l’autre, 
Le non iamais par ^ quarré,par ce que b mol,^ quar 
ré nefetrouuent iamais conioinéts cnfemble. Si ledit 
b mol n’eft figné, vous chanterés par hj quarré, & par 
Nature:comblé que lediétf^ quarré ne fort figné:mais 
il fuffit quand le b mol n’y eft point, duquel pour lors 
n’eft faiéte mentiô, c’efr à dire que toutes les voix des¬ 
cendantes fur l’vt de F fa vt, qui eft vt de b moI,feront 
pour lors deffen ducs, comme auparauant, quand le b 
mol eftoit figné, lés voix defeendantes fur lvt de g fol 
ré vt, (qui eft l’vt de^quarré) eftoient deffendues,lVt 
de Nature participe, & le conïoïmft en tous les deux, 
c’efr à fçauoir Nature, & b mol, & Nature,quarré 
mais les trois vt, ne fe trouucnt iamais cnfemble. Faut 
aufïi retenir, que toutes notes affilés en mefme lieu 
que le b mol, y a toufiours fa, Et par ce que le plus fou 
tient, tant par b mol, que par fe| quarré, nous auons en 
vn lieu deux notes bonnes à chanter, comme le la, & 
1ère dédia fol ré,quand le b mot eft figné, iclapar b 
mol,5e le ré par Nature ,de quâd le b mol n'y eft point, 
le fol,Se le ré, le foi par % quarré, & le ré par Nature. A 
lors faudra entendre, & fçauoir que nous auons tro is 
notes propices pour monter qui iont vf,re,rni,& trois 
pour defeendre qui font fa,fol,la:dc forte que fi voftrc 
note mÔtCjOu defcéd, vous choifires laquelle vous fe¬ 


ra la plus propice des deux,comme appert parles exc- 
ples qui fenfuyuent. Et premièrement. 


Exemple de b mol, & de Nature, 
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Le mi, p b mol,pour moter. Le la p Nat.pour defcéd. 


Exemple de ^ quàrrc^ & de Nature, 
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Le ré p quarré pour moter. Le la p Na. pour defeé. 


La maniéré de tenir me fure en Musique. Cbap, 8. 

l fe trouue vn figne barré figuré ainfi 
que nous apellôs Mineur imparfait nôbre- 
binaire,qui eft à dire nôbre de deux,Icqucl 
ne nous iert en rien pour chatcr,finon qu'il 
demonftre à conter la mefurc, laquelle fe doit conter, 
Qc tenir par deux Semibreues, de (quelles nous parle¬ 
rons cy apres, comme elle fe voit tenir aux Eglifes ca- 
thedrales,oul’on chante de MufiquetMais nous auons 
vneplus commune, laquelle nous faifons feulement 
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de la valeur d’vue Semibreue, laquelle cft plus aiféc 
pour apprendre, les deux n’en valent qu'vne de la pre¬ 
mière, la melure eft égal le, tant au frapper, qu’au le- 
uer, & fe commence par vn frapper, & acheue par le 
leuerletout eeallçment. 

Despaùfês. Chap. 9. 


8. mefures, 4. me. 2. me. 1. me. 



i-s-a-j 


tirl 
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Maxime n’a j Logue auec j Brcueauec [ Semibrcuc 
poït de paulc. | fa paufe. j 1a paufe. 1 auec fa pan. 


Hafcun baron contenant trois réglés va ait 
|j||| quatre paufes,qui iont quatres mcfures,&fur 
lequel il fault frapper, Se leuer quatre fois.(a) 
Le demy bâton contenant deux regles,vaut deux pau 
fes, fur lequel fault frapper, & leuer deux fois, (b) La 
paufe qui cft tournée contre bas, vault vue mefure, & 
îur laquelle il fault frapper, fis leuer vnc fois, (c) Le 
foufpir qui eft tourné en hault vault demyepaufe le¬ 
quel vault vn frapper. (d)Le demy foufpir qui eft 
ainfi formé £ vault vn quart demefure, & fault faire 
lîiencc félon leurs valeurs tenant toujours cgalle- 
ment la mefure. (e) 


4. 2. 1. 
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Les valeurs principales des notes auec leurs 
pau fis. Chap, 10. 


■f mefure. ï de me. 



Minime auec fa paufe, 
qui eft vn foufpir, le quel 
vault demy melure. 


Semiminime auec fa paufe 
qui eft demy foufpir, qui 
vault vn quart de mefure. 



f. Vrtoutes Iefquelles valeurs cy delfus,fault 
frapper, & leuer tenant la mefure. Ht tout 
ainfi qu’en chantât vous renés la note tou- 
iours en vn ton, félon fa valeur; Aufïî pa¬ 
reillement fault faire file pce lu r la pau le, quand elle le 
trouue en quelque lieu que ce foir, félon fa valeur, te- 
nat toufiours la rncfurc,comme i'ay dit par cy deuant. 

Des poinStz^. Ch.ip, II. 


Tous poinds valent la moitié de leurs notes précédâ¬ 
tes. La Longue quatre, & le poind deux, font fix , 8 c 
les autres àLequ ip o 1 en r. 
















































Muances^ & quand il ejl befotng de les faire. Chap. 


12, 


Vancc, eft changement d’vne note à vne au¬ 
tre, & lommes contraints delà faire, quand 
il vient des notes plus ha-ultes que le la, ou 
plus baffes que 1 vt, Car il eft manifefte que par def- 
fus le la, & par delfoubs l’vt rien n’eft trouué fans faire 



muance. 


Réglés generales defdi£îes muances. Chap. 13 , 

Oute Muance en montant eft toujours fai¬ 
te en ré, en defeendant en la, tantpar b mol 
par^quarré, quepar Nature.Et pour ce 
qu’aucunes fois nous muons pour monter 
le fol en ré, comme vt, ré, mi, fa, ré, mi, ôr aucunes 
fois le la, comme vt, ré, mi, fa fol, ré. Et pour defeen- 
dre aueunes-fois le mi en la, corne la fol, fa, la, Se d’au 
très fois le, ré, comme la, fol,fa, mi, la. l’a y voulu rédi¬ 
ger par efeript pludeurs petites réglés,qui s enfuiuent, 
iànslefquelles il eft affés difficile de cognoiftre la dif¬ 
férence defdittes muances. Et premièrement. 
Toutes fois, & quantes que vous dirés vt,rê,mi,fa,ré. 
pourmuerenmontant vous diresla, fol, fa,la, pour 
muer en defcendant,tant par b mol, par ^ quarré que 



par Nature.Toutes-fois Sc quantes,que vous dirés vt, 
ré, mi, fa, fol, ré,pour muer en montant,vous dires la, 
fol, fa, mi, la,pour muer en defeendant, tant aufsi en 
b mol, en ^ quarré qu en Nature. Et par ce que lefdit- 
tes mu aces fe trouuét tat par b mol, que par ^ quarré, 
vous pourrez cognoiftre par les exemples qui fenfuv- 
uenqen quels lieux fe trouue, la muance de fa,ré,pour 
monter, St fa, la, pour defeendre, Sc pareillement de 
faultre. 


La première de fa, rf la. 
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e en b mol, vous di- b mol,en Nature vous 
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Pour muer en montant de Et pour defccudre de Na- 
% quarré en Nature, vous ture en^ quarré,vous dires 
dirés fa, ré. fa,la. 


La féconde 










































L.t féconde de fit ^ fol, ré, _/a, rni, U. 



1 — R 

^A-*- 

S™ 


~ .J- 

I “Vf 


.. 1 


~X^v > -- 

la 

Pour 
b mol 
dirés 

muer en montant de E 
l,en Nature , vous ti 
fa, fol, ré. f 

f ^ ' N 1 

,t pour defeendre de Na- 
ircenb mol, vous dirés 
t, mi, la. 



- —A -- 

W~7> . . - 

y- ^ —i— -- 

r~ x: 

“ .- 

V v-^ A .J. 


—- re -- 

la- ■ 


Pour muer en montant de Et pour defeendre dudit % 
Nature, en ^ quarré, vous quarré, en nature, vous 
dirés fa, foi, ré. dires fa, mi, la. 


I envnc cbanfon,ou enaultre chofc que ce 
foie, vous trouués deux muances en diuers 
lieux, &c en la première vous dittes fa,ré,pour 
muer en montant, &C fa, la, pour muer en defeendant. 
En la féconde qui fera plus haulte, ou plus baffe vous 
dirés fa, fol, ré, pour monter, 8cfa, mi, la, pour def¬ 
eendre, par ce qu’elles ne font iamais pareilles.Exem- 
plcs des deux diuerfes muances en diuers lieux. La 
première en montant fa, ré, Et la fécondé enfuyuant 
ta, fol, ré, Sc en defeendant confcquemment fuyuant 
les règles precedentes. 
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: I femblablement en la première muance 
I vous dittes fa, fol, ré, en la iecondc enfuy- 
^uantvous dires fa,ré, mi, Se defeendrés 
_ J félon qu’au rés monté, & n y a point d’aul- 

tres muances . Combien que plufieurs ayent eicrit, 
qu’en g fol tévt, 8c en beaucoup d'autres, il y au oit fîx 
muances. Quandàmoyien’yentrouue qu’vne, qui 
«ft le ré pour monter, encore c’eft quand le b mol eft 
fîgné : car par ^ quarré, il n’y a en g fol ré vt nulle mu¬ 
ance, car toute muance fe fait toujours en ré, pour 
monter, Sc en la, pour defeendre. 

De Upuijftnce du, b mol, & du ^ quarré dinft 

fo-né^oudinfi, X Chap. 14. 

£Vad le b mol fetrouuc aillieurs qu au com- 
^mencement des réglés à la note qui le fuit 
r , l fault chanter fa, & pareillement quand ce 

_quarré fetrouue, fault direàlanote qui 

le fuyt mi, ou bien la mettre au ton dudit mi. Et fault 
noter qu’entre les fîx voix qui font la, fol, fa, mi,ré,vt, 
ya de l’vn à 1 aultre chafcun vn plain ton,tors qu’entre 
fa, 5c mi,en defeendant,& entre mi, 8c fa,en montant, 

13 































































Io 

ou il n’y a que demy ton. Aufsi quand le mi de b fa ^ 
mi, par ^ quatre & le mi de cia mi,fe trouucnt, les 
plus haulrcs notes ncinontâts iufques au fa,mais plu- 
toft y defcendant,ü les fault côuertir en fa, par faintes 
haulianr, & dcualant d’vn derny ton. (Combien que 
le b mol, n’y foit figné, ) 5 c fault que la muance en la, 
en defeendant, s’cnfuyue tout incontinent apres lef- 
ditres notes, comme appert par T exemple fuyuant. 
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Le mi de e la mi lequel fault aufsi conuertirenfa, fe 
trouue quand la Mufique fe chante par b mol, &non 
autrement. 


Ombien qu’en la réglé des muances cy dé¬ 
liant eferiprenous ayons dit que toutes- 
fois,& qualités que nous chanterons fa, 
fol, ré, pour muer en montant fauldra pa¬ 
reillement chanter, fa, mi, la, pour muer en defeen- 
dant, ce qui fe pourrait trouucr au contraire, par l’e¬ 



xemple cy dclfus, ou nous chantons fa, fol, ré, pour 
muer en montant, & fa, la, loi, pour defeendre, fault 
alors con fi dorer que ce fa, par faintc tient, & occupe 
la place du mi. Se pourtant la réglé precedente defdït- 
tes muances demeure toufiours entière. 


Les valeurs de Mineur imparfait^ lefjueües fe froment 
aucunes-fois, t'baf?. lÿ. 

La Longue à demy noire vault trois mefurcs, &dc- 
mye. [a] 

La Breuc noire vault vne mcfurc, & demye. [b] 

La Semibreue noire vault vne Minime blanche auec 
vnpoinct. [c] 

Quand elle eft feule: maïs quand la Breue noire la pré¬ 
cédé elle ne vault que demye mefurc. [d] 
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(a) (b) (c) (d) 


Outc note quarrée ayât queue du cofté fcnc- 
flre tendant enhaulr, feule ou iointes aucc 
vne autre en montant,ou en defcendanr,tou- 
ne valent que chafcunevne mcfurc. [a] S’il 
en y a d'auantaige que de deux en montant, paflè les 
deux premières, toutes les autres valet chaicunc deux 
(b). Er pareillement fans queue , en montant valent 
toutes chafcune deux[c] Et aufsi fi la première a queue 
du cofté feneftre tendant en bas, lice auec vne aultre 



tes deux 


en defeendanr, elle vauldra deux, & la dernière qua- 















































trc. [d] Si elle eft liée auec pîufieurs aultres toutes 
chafcune deux, & la dernière toujours quatre, [e] Si 
la première n'a point de queue elle vauldra quatre co¬ 
rne la derniere. [fi] 



Outc note oblique , laquelle ne contient 
iamais que deux notes la première,& 3a der 
niere.Si la première a queue du colle fencf- 
tre tendant en bault toutes deux ne valent 
que chafcune vne mefure. (g) Si la queue eft en bas 
chafcune d eux, (h) Si la première n'a point de queue 
elle vauldra quatre m cfu res, Scia fécondé dcux.Sur 
lesquelles notes liées , tant quarrées que obliques ne 
fault iamais alfeoir la lettre linon lut la première, (i) 
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(h) 

(i) 




Dnfivr.e de répétition -, & de reprtfê. Ch.ip. 17 . 

Lya deux lignes qui neferuent que pour 
fjf Ieschanfons,rvn pour le jvjcomencemét 
fÈp |gp delà chanfon figurée ainfi ~ Lequel de- 
monftrc qu’il fault recoinfiÈ mencer deux 


il 

fois fuiiiantlcs deuxlctres. Laultrc pour la fin de la 
chanfon figuré ainfi iç. ou ainfi qui fignifie aufsi d'¬ 
tant à la fin de la chanfon qu’il fault recommencer fur 
la note,ou ledit figne eft pofê,&paracheuer de rechef. 

L îi’cft debefoing, pour ceux qui veulent 
apprendre à chanter leur partie, de leur a- 
mufer à apprendre toutes les différences 
des lignes lefqucls ie patleraycy apres:mais 
feulement du premier qui eft Mineur imparfait nom¬ 
bre binaire, duqueli’av parlé cy dcuant,&: lâchant 
leur partie ils pourront lors facilement entendre cc- 
luy qui s’enfuit,qui eft Mineur parfait nombre ternai¬ 
re, auec fes valeurs, 6c mefure. 

Du figne appelle Mineur parfait nombre ternaire, Chap, iS. 

Incur parfait eft figuré ainfi (a) ou ainfi (b) 
Lequel nous demonftre à tenir mefure par 
trois Semibreues, dont il en fault frapper 
deux,ôr leucr fur la troifiefme,mefmes suf¬ 
fi en contant les paufes, & pareillement de tous autres 
lignes icfquelsfe content, & mefurent par trois. Et 
premièrement. Le ballon vault fix paules, qui font 
deux m dures, & le demy ballon trois, qui eft vne me¬ 
fure. LaPaufefeule, vne,quieftlatierce partie d’vnc 
mefure. Les foufpirs, comme en Mineur parfait. La 
Longue eft parfaitte, 6c vault fix, qui font deux mefu- 
rcs, quand fa pareille la fuyt, ou fa paufe, ou note, ou 

Bij 


















































12 

paufe valat vne mcfurc. La Brcuc eft parfaitte. Se vault 
trois de fa nature, qui eft vne mefure, Se quand (a pa¬ 
reille,ou fa paufe la fuyt,ou autre de plus grade valeur, 
fi elle n’eft imparfairte par vne moindre déliant ou der 
riere, Se pareillement elle vault trois,quand il y a deux 
paufesfurvne mefme règle. 



Longue îparfaittc.Brcue parfaitte. B reues parfaittes. 
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Brcuesimparfaittes. Breueparfaitte. Imparfaitte. 


Eux Semibreues mifes entre deux B reues ap- 
pellées autrement temps. La première Breue 
vault trois, & la fécondé Semibreue deux, 
comme Iofquin en a vfé en fa méfié de Si côgé prens. 
Le poîndî: mis au deffiis appelle poindt de diuifion, fe- 
pare la premiers Semibreue, auecla première Breue, 



Se les aultres deux pareillement, Se les garde d’altérer, 
e’eft a dire d’augmcnter.Trois Semibreues entre deux 
Breues, la première Breue eft parfaitte valant trois. 
Le poindt appelle poindt d’alteration fait altérer la 
troifiefme Semibreue, lors la première Breue ne vault 
que deux. 
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Breues parfaittes, & la fecon- Breues imparfaites, 
de Semibreue altérée. 
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Breues parfaittes. La première Breue imparfait¬ 
te, Se la dernière Semibreue 
alterce, Se vault deux. 


Es paufes reprefentent les Breues,& lors les 
premières Breues font parfaittes. Se altèrent 
la fécondé Semibreue de la première exem¬ 
ple, comme aux règles pre ce dotes des deux 
Semibreues entre deux Breues, Se pareillement des 
trois. La paufe reprefente la Semibreue, adôc les Bre¬ 
ues font parfaittes, comme cy déifias 6e Semibreue al¬ 
térée. Les Breues font imparfait:es par ce que la paufe 










































































laquelle repreféte la fecodeSemibreue n’alterc iamais. 
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Breue pfaitte, fécondé B reuep fait te, Breues j? fai tes, 
Semibreue altérée. 5 e Semibrcue 

altérée. 


Impfaittes. 


La couleur leur ofte la tierce partie de leurs valeurs. 



Les Longues noires valent 
quatre. 


Les Breues noires 
valent deux. 


L Es réglés cy deuant mifes font milles quâd les no¬ 
tes font noires. Les Scmibreues (ont aucunes fois 


noires lesquelles ne perdent rien de leur valeur quand 
IaBreue noire les fuyt, ou précédé, par ce qu’il fault 
toulîours quelc nombre de trois toit tout hoir, ou 
tout blanc. 
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Breues imparfaittes, 

E N Mineur parfait,iafccodenote liée altère deuât 
la Breue. Quand ce ligne figuré ainli 5 eft nds def- 
foubs. Mineur parfait,il n’augmente ne diminué, lino 
qu’il fait hafter la mefure,&le chat plus tofl de moitié, 
& s’appelle Triple proportion, qui eft trois pourvu. 



La fecode nore liée altère Breues parfait tes, & fecôde 
deuat la Breue, vaut deux. Semibrcue ait crée. 


E N ce ligne appelle Sefquialtera,qui cil quad la pro 
portiô eft faitte par trois minimes pour deux alors 
la minime peut eft te altérée deuant la Scmibieue,Se 
la Semibrcue parfait te deuant fa pareille, ou la paufe, 
tout en la mefmc forte que cy deuant des Scmibreues 
entre les Breues. Aufsi laSemîbreue eft partante deuât 
deux foufpirs, fur vne mefmeréglé. 



fécond e M i nime’ altérée, 
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Il y a encore Hemîolia, lequel fe figure par notes Ce que i’ay déclaré par vn autre Inftruétîon de Mufî 
noires, auquel il n’y a nulle alteration. que par cy deuant compote. 

Au Leétcur. 

O.'W t (tuons tey (ymy leEleur) mis les réglés <(y* 
s préceptes deMufiquelleplus brtefuement qu'il nous 
* a eJléf>oj?ible,t ajjeurant que ft tu prens en gré no- 
' i ftrc petit labeur de te mettre en arnnt vn aultre 
traiElé, lequel fera de plus grande ej-jicace : Cependant tu excu¬ 
seras nojlre diligence , en attendant mieux . 

ï J N. 


Lya encore d’autres lignes, comme MeufMaieur 
__ parfait & imparfait, ou les longues altèrent deuant 
les Maximes. Et Meuf Mineur parfait & imparfait,ou 
les Breuesaltèrent deuant les Longues, & obferuent 
chafcun en Ion parfait, les réglés & alterations, corne 
en Mineur parfait, les Semibreues entre les Breues. 
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A la loucnge de TArt de Mufîque* Quatrains 


Sur le rameau de todorante effme 
Du Rofignol par chant harmonieux 
*Ay entendu U voix plus que diurne ? 

Qui a chafémon fouçy ennuyeux* 

L'ayant ouy tantgraaeufemmt 
Rofltgnoller > & en faire répliqué ? 
Impopthlc eél 7 qui en çueur toyeufement 
Ne collaudicns le noble art de Mujique, 

En premier Ueu y plufteun Poetes ont 
Dit & monjïré) qtid nya bien au monde 
Qui plat fe tant a ceux qui voués font 
quelque chofe excellente profonde* 


Bien le monjlra *Arton lesbien 
Qui nauigeant fur la Mer $ Italie^ 

Des mariniers ^ voulant piller fon bien 
Peut emtn' l'entreprife gyrfolhe* 

Car il requifl (voyant ft mort prochaine) 
Quon luy permijl^ auant que de mourir y 
Jouer encor de ft harpe haultame: 

Et que rimplus ne voulait requérir . 

Lequel ayant tmpetré fa demande > 

Sonna tant bten y ^ tant galantement^ 

Que tous poiffons y couraient a grand* bande^ 
Attrait dufon de tant doux infiniment. 















Quand le Daulphm il vid Im faire fefle. 
Incontinent de cueuf hardy fuit a 
Deffm fon dos y duquel la comfe prefle 
Ve cepenl^Anon exempta. 


Le tautadumt par Mufique dtuine y 
Qtton doit nommer des ffiences U prime^ 
De la fçauoirtout noble effrit eft dtgne^ 
Puif-quefon lo\^ tout aultre lo^fiipprim* 



Table des chapitres conenus en ce prefent Hure, 


F I N* 


Et ^ 4 mphion 7 dimn Mufiaen ? 
joignit tant bien plufieurs pierres enfemble^ 
Que Thebesfut bajheen ce moyen , 

Sans le Mdÿon^ qui les pierres affemblc* 


Déclaration de la Gamefjp EfcheÜe de Mufique * Chap* i„ 
Desfix voix de toute Mufique* Chap. 2* 

La différence qutly a entre lamain 7 eÿ" EfcheÜe de Mufique* 

Chap , 5, 

Des fiept vt é & de leurs différences* Chap , 4. 

Pour apprendre à defionter* Chap , 

Des trois clefs . Chap , 6* 

Du b mol mis apres la clef, Chap* y, 

La manière de tenir mefure en Mufique. Chap. 8, 

Des paufes. Chap* 9* 

Les valeurs prinop ailes des notes aueç leur s pan fies* Chap* 10 * 


Des poinBxj 


Chap* iu 


Muances^ <&r quand il efl befioing de les faire* Chap* 

Reiglesgénéra les defâittes muances* Chap* 13. 

De la ouijfan ce du b mol 5 & du ^ quarrê ainfi figne lq ou ainfi 

1 chap ■ r * 

Les valeurs de Mineur parfait 5 lefquelles fi trament aucune fi. 
fois* Chap* jy. 

Des notes obliques* Chap* 16* 

Du figne de répétition^ <gp de reprifi. Chap* \J* 

Du figue appelle Mineur pafait nombre ternaire* Chap* 18. 



















































